
Sévremont. Une reprise en musique à l’école 

Sainte-Anne – Ouest-France du 20 mai 2020 

Jeudi matin, 60 enfants de la grande section au CM2 ont repris le chemin de l’école à Saint-

Michel-Mont-Mercure. Une « rentrée » pleine de gaieté grâce à l’équipe éducative. 

 
Les élèves de l’école Sainte-Anne ont repris les cours confiants et sereins. | OUEST-

FRANCE  

Depuis jeudi matin, à Saint-Michel-Mont-Mercure, l’entrée à l’école s’est faite en musique, 

même les riverains en ont profité et se sont joints à l’équipe éducative qui accueillait les enfants 

en respectant les règles sanitaires. « Il est important de rassurer et de donner confiance aux 

enfants après ces deux mois d’absence », indique Laurent Prouteau, le directeur de l’école, 

qui accueille habituellement un peu plus de 200 élèves. 

« Ce sont 180 enfants qui font leur retour ce qui représente 60 élèves chaque jour. Cette 

situation nous a obligés à nous adapter et à travailler différemment, mais tout se passe 

pour le mieux », poursuit le directeur. 

« Des débats philo pour libérer la parole » 

Tout a été réuni en concertation avec les associations de parents pour faire de cette reprise un 

moment de joie où chaque enfant reprend plaisir à venir à l’école. 

Le début de journée a été consacré à des temps de parole libre. Le directeur explique : « Nous 

avons proposé en fonction du niveau, des jeux ou des débats philo pour libérer la parole. 

C’est nécessaire de mettre des mots pour se sentir le mieux possible. » 



À la question, comment avez-vous vécu ce confinement, les commentaires sont divers et variés. 

« Ça fait bizarre, mais ça fait du bien », indique ce jeune garçon de primaire, « ce qui m’a 

manqué le plus, c’est la maîtresse », insiste l’élève de grande section. 

Pour Laurent Prouteau, retrouver un cadre scolaire était nécessaire pour un bon nombre d’élèves 

même si l’équipe enseignante s’accorde à dire qu’une certaine appréhension régnait en début 

de journée. « C’est la raison pour laquelle nous avons tenu à casser cette anxiété en 

organisant une entrée sur la cour dans une ambiance animée. » Frapper des mains sur un 

air de musique a permis de se détendre et de commencer sereinement. « Jeudi matin, des 

ouvriers qui travaillaient dans la rue sont venus nous rejoindre spontanément, lance le 

directeur. V endredi matin, c’était le boulanger et ses ouvriers, même le chauffeur de car 

en a éteint son moteur pour se joindre à nous ! Si certains se plaignent de trop se laver les 

mains, cette reprise réussie sous le signe de la bienveillance est le résultat d’une 

concertation entre parents et enseignants. » 

 


